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D • t t 1 • t• • 1 . ~ arm~ ou es es orr:;_an~sa ~ons t"[Ul. se 1;roc o.mnent, cor.:v.misten, ROcio:.lin-
tes, révolutionnaires, un not revient sens cesse, c'~st lo mot· unité. Et tous 
de s'auto-Proclamer 2t qui mieux mieux "cham:nion de l'unité", acc~sant l'o;:Jno­
sant de scissionictc et de désor:;n.!iis::>.teur c!c l'union. Inutile ici d' ::-. .5 o1.rter 
que 1 1 unit~ doht ils nous parlent tous, n 1 est ni DJus ni moi:1s que l'uni t5 
du !)rolétariat, du peuple ou des :nasses }I01Jtdaires. 

Cette annoa~ comr:te ch~(\Ue nnnée il y a eu un 1er r:JD.i, com1C c:"l.ac~uc D.nnôo 
t1eè)uis oue ee Jour n 1 est plus ce qu 1 il re::crésentai t, loc "ens ont (~éfil6 
sans auct.Jn enthousiasrw combatif, nu Doint que les flic::; cux-1':6r:~cn ?.tr.d<::mt 
de la fetet, ouvrant allè,..,.renent le pas, prot6-·ennt d:m.·uc cortürre \tn:i.taire 
jusqu.' au l:teu dér;iré (Dastille, Ré•>uhli(!UC, ::ation ••• ). Cette onn-'Se :!.1 !1. hr 

a ·~as eu de défilé unit~::ti"'e, mais n1.unieurs c:éfiJ.8,-; :~c8.nda'1t lo. n0ccs::ité 

}. 



de l'unité, l'autre dé~ilé étant évidemment ~auteur de division. Ainsi la CGT 
et la CFDT s'accusent mutuellement, le pucu accuse.le P"S" de d~viàtionnisme 
droitier et ce·dernier ~ait porter toute la responsabilité de l'éclatement de 
1 'union sur les épaules du P"-C". "Des prolétaires conbatif's" voulant montrer 
l' exenple, quel(lue peu outré par la di vision en ce 1er mai ont décidé. de. f'ai .... 
re une nanifestation sous le sip:ne de l'unité s;>irtdicale à la base. L'eXtr@ne 
r.rauche "révolutionnaire" s'est bien évidenneJ1t nêl,.é à tout ce. cirque, pe s~- . 

_,.. ... 
rait-ce que pour y ajouter son r:;rain de. ~el. 

IIal~ré ces petites disputes intestines en cet année· no, iis s' accorè1ent ~:, 
tous Q proclaner une chose : c'est la désunion qui emp@çhe enf'in de t'aire 
·ce pr~mier pas vers le socialisme, vers le pouvoir des ouvriers, peuple, 
masses-populaires (la terminoloeie dépend de la tendence !) et un grand etc •• 

;.rais vo'ilà l'unité dont tous ses r:ens nous parlent (leur désunion n'est 
en :fait qu'unificatrice puisque la lutte est menée soi-disant pour le re..: · 
tourn l'union) n'est en fait qu'une unité d~magogiquè, réactionnaire, un:e· 
unité anti-ouvrière, l'unité de l'anéantissement du potentiel subversif' du 
prolétariat, !l uni té dans la soumission, uni té pour que le prolétariat n' a~is­
se· pas en classe révolutionnaire contre le capitalisme mondial. 

Par rapport aux bavarda~es tournant autour de l'unité nous devons nous po­
ser la suivante question : de quel type d'unité s'agit-il et qu'elles sont 
les forces qui la préconisent ? !:.es exemples historiqu~s ne manquent pas de~ 
puis 1914 en unités de classe et en unités déma;o~iques et réactionnaires. 

Quelques mois avant l'éclatement de là première guerre mondiale, la IIenc 
internationale, lors du con~nès dc Dale, s'était compromis à la combattre par 
la 2rève ~énérale et l'insurrection en Europe, mais elle se soumet en f'alt 
et sounct la classe ouvrière aux impératifs ?uerriers du capital de chaque 
pays. Ce qui était projet d'unité de classe dans l'action révolutionnaire 
internationale, fut brusquemant réduit à une unité nationale envoyant à la 
boucherie capi t~liste des r.1illions de prolétaires. Ceux f'!Ui ne se sont pas 
soumis, les hommes et grou~Je_s internati,onalistes, furent accusés de dévia­
tionnistes. I:Iais.;ce fut l'un des n,;roupes qui rompit le plus nettement avec, 
l'unité social-démocrate, qui réussit en 1917 ù rétablir l'unité réelle dé 
classe jusqu 1 à la prise du pouvoir, à savoir les bolchevil~s. C'est de cette 
social-démocratie anti-prolétariennc dont se réclament encore aujourd'hui 
le Parti "socialiste" osant cyniquement se revendiquer du socialisme et de 
l'unité contre le caDital. 

Pour cc qui est de l'autre grande puissance "garante de la défense des 
ouvriers et de l'unité", un article dans les pages qui suivent s'efforce 
d'en démontrer l'aspect réactionnaire inégalé dans l'histoire de l'humani­
té. Rappelons cependant l'une des célèbres Phrases de l'illustrissime · 
Haurice-Thorez: "Il f'aut savoir terminer une grève dès que satis~action a 

été obtenue. IL faut savoir consentir aux compromis si toutes les revendica­
tions n'ont pas été acceptées nais qu'on a obtenu la victoire sur les nlus 
essentielles des revendications". C•cst le summum de l'unité révolutionnai­
re de classe, vous en conviendrez, surtout lorsaue l'on sait que cette phra­
se historique fut prononcé lors des grèves de 1936. Dans la polémique que lc 
Parti anti-comnuniste entretient avec le P."S'.', il n'en finit pas d'accuser 
ce dernier de traitrê et de déviationnisme droitier sans ne jru;:tais.montré. 
bien évidemment; ce en quoi historiquement il fut triité de la ;or~e par les ré­
volutionnaires du passé, c'est-à-dire sur la question du dé~aitisme révolution-
naire.et de l'internationalisme prolétarien, la transformation de la suerre im­
périaliste en insurrection prolétarienne généralisée. Lui m@me au nom de l'anti~ 
~ascisme, ET Ul'!E FOIS que la nussie IJris part au conflit mondial du c8té de la 
"démocratie" ·n'a-t-il pas préconisé 1 'intégrité de la nation AU. DETIÜ?ffiNT DE 
L1U!JITE REVOLUTIOI'lNAIRE DE CLASSE CŒITRF. SA PROPRE BOURGEOISIE ? 

Il est vrai qu'aujourd'hui @tre "communiste" et donc •rilit~f.nationalistett 
c 1 est PRODUIRE FRANCAIS, CONSOnf.ŒR FRAl'TCAIS. · :':' r;fs:: 

A ces champions de l'unité vient s'ajouter l'extr@mep,aûh1u3':!'èprésentéc 
-1- ......... ··- •.... 

essentiellement par les trotskistes, qui tout en étant cri'tit~ues'rvis-à-vis de 
ce qu'ils nornrnent forces dér;énérés, ne peuvent s'emp@cher'tfe,féÈf~considérer 
comme ouvrière. IIais eux-r.t@mes représentent-ils une forcé t-6'Vt:;lutionnaire ? 
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N'oublions pas que les trotskistes, incapables de réviser les posit~ons de 
Tr::Ptl'lkif ,por;une .lui-!"1ême l'avait sus,Réré. dans le cas du non_ :triomphe de. la révo­
lution··~mondiale (cf·: ·Défense du parxisne ptl6 ed : EDI), .sont, pour la plupart 
rentrés dqns ia résistance nationale au détrinent de l'internationalisme prolé­
tarien ~:t ·de: la·, révolution maondiale, c 1 est-à-dire de 1 'uni té réelle de classe. 
Aujourd'hui, dans l.e cas d'un troisièrae conflit mondiale, ils enverront les 
prolétaires à 1 1 abattoir au nor:'. de la défense .r.;lorieuse d'un empire dé~énéré, 
c'est-è.dire de la Russie. Par atavisme stupide dans le meilleurdcs cas, cet 
e~:tr~ne .":au che réclame 1 'uni té autour des orn;anisations ayant fait mille fois 
la preuve . de leur extrême dévouement au ca!)i tal, et par la m~me eux aussi dé­
fendent objectivement le capitalisme et ses rouar;es. 

Enfin, et pour ën finir avec les fol" ces 
les plus importantes se réclamant de l'u­
nité ouvrière, .nous ne pouvions oublier 
cellé qui est directement Présente sur les 
lieux .qe travail à savoir le syndicalisme 
de quelque couleur qu'il se donne aujour­
d'hui. Cet orsanisme indisuensable auj9ur~ 
d'hui au fonctionnenent du capitalisme, en­
cadre, divise, amoindrit la classe ouvrière 
dans sa lutte lé~itime contre le capital, 
non à cause des nauva.is diri<:;eànts, :-;mis 
parceque son r8le. et. sa. vie ·.dépendent de 
l'existence du travail.salarié et donc de 
1 1 e.~loi tati on d9 . 1 'homme par 1 'henne. 
D1orr,anisations your la défense immédiate 
des conditions de vie de la classe ouvriè-
re, les SJ~dicats se sont transfornés en 
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~rirants de 1 'ordre capi taüs.te aù sein des èntreprises et cela internationale­
ment. D'ailleurs,•les syndicats eux aussi en 1914 ont opté pour l'union sacrée 
c 1 est-à-dire· pour la déf'ense de ;t 1 ordre cap;i. taliste national. ·, · 

Il est donc évident,après· ce que nous venons de dire, que l'un des buts 
les plus urf(ents 'pour les révolutionnaires et les organisations communistes 
est de rompre l.'unité que syndicats, stalinisne et or~anisations jouant le r8le 
rabatteur à leur service, préconisent et inposent •. I1arx disn.i t QU.è cé qu 1 il y 
avait de plus inr"iortant dans les luttes reveridicatives du pro~~tariat n'était 
pas tant le succès des revendications.que l'union Jra.ndissante. du prolétariat 
dans la lutte. I·Ialheureusement depuis, toutes les orr;anisations que nous avons 
cité, et principalement la force syndicale, font què la luttè.soit: une non 
lutte et font des revendications uri r~ajustem'e:nt pour unc r.tcilleùr acctunula­
tion capi;taliste et dorié une meilleur exp loi tati on. Ces soi-disantes 'n:rèves-

.. et ces soi-disantes luttes emp~chent. Punité réelle. de classe d''aùtant plus. que 
rnime.sur un terrain·réellement·mais purement revendicatif, le prolétariat: res~ 
te un jouet facil au main du capital. En effet, quelquesoient les concessions 

· ·éeonomil'luês et poli tiques qu • il obtienne,· il n' ~n rest~ pas moins Un.e .cÏnsse 
·· . ... . ,. .. · .. 'e:{pfè{t~ê' •. 'c'est pour ëeia que I~arx pensait que le prolétariat ne se ceris ti~ 

. '· ; tuera réellement ·er{ classe' qu, en prenant entre ses mains le destin de··· la: s6...; . 
· ciété, s'érir;eqnt. en élasse f;oùvernal::te. Inutile:de .préciser que l'uriité de 

classe du prolétariat ntest pas seulement unt'! nécessité de la rêvql'ution mais 
é~nlement un pas décisif pour la disparition des classes et donc dtf"proléta-

~. · ·<· .. ~ ... ; :~:s!~'\:~·. · ~-e ?roJ.Ç_~a;-_i~t dQi t ·:r.<?r,<:-:~~c~,sa~ i:!:t'<?Pr~. :.yuité~, .~a. n~9P~:: homO:~néi té:· ·d~ ci$·~.:: 
· · ,. JJ,e.:. en .remettant en. çau~e 1 1 e;r.p.loitation. et." dope. so:r-_l-;r8J,e social ;·-po~ .. cela :il . 

... 

. d.oii;;, nontrer dans sa lutte. le refus d'une unité castratrice •. , 
"·" .'. ;.,:, C.' ,e.st .. de ),:Uttè, comme êelle de f.onF;1·;y ~!)ena...in., l?.,ott~~d~ qu~: ~~.ut nattre 
§J,~.un~~é,_de. cl,,ass.~ ~is la: co~solida:tion dtun,e '!;;elle,_.,un~té ... ne pe.ut se réaliser 

·que !)ar 1' intërventi6n d'indiVidus et de n~yaux révolutiol:'ll1;:tires ayant une 
. éonsci,ence .. cl?-ire de . :~, • ohj e_çtif .. à: atteinare,, t;i~~ · t'ÇùJ~!Ji'~:~ ~n: rn:;i~g e des .. syn ..... '': 
dicats et ouvertement contre eux, refusant tout:!~· il:?eyep.si~~?~i;ons gui,:ne,:met~. 
tent.:;;;>as. en.périll'acc:umulation.m~me du. Cap<btal •. , . ..,.., __ , ___ ... .,..- .... ~... . . .·- .· ... ~'-········ 

L'unité ne peut se faire qu'en brisant les chatnes qui l'entravent. 
Quant aux organisations qui aujourd'hui sont en marr;e de ce que nous avons 

dénomé unité réactionnaire, et qui au non de la remontée des luttes veulent 
rezroupé brp,aniquement les forces s' opposa."'lt à 1 'uni té ahti-prolétarienne, 



nous leur répondrons que l'unité de classe ne peut se faire de n"importe 
nu telle na.n:ière, 0_uand bi en même celle-ci fusse comprise dans une seule or­
,~anisation. Il ne s 1 a<-:i t pe.s d 1 un :;roblème or"".ru1i1ue, ni d'accords pratiques de lutte entre divers courrants, nais d'un problème de concordance entre 
l'action subjective de la classe, ou !!lêne d'une !Jartie de la classe, et des 
ryossibilités nm:i:-:J.ales révolutionnaires, objectives, ù chaque endroit et 2, 
~;1acue nonent. Alors nue toutes les conditions natériels sont nlus que !!luffi­
s~ent réunies pour la réalisation du conr:'lllnisme, l'unité de la classe, 
ne peut avoir lieu que '\")ar des luttes orientés sans deni-nesure contre 
la société d 1 ei:) loi tati on. Pour le reste nous reproduirons une !)lu-ase de 
Karl Liebnecht révolutionnaire allenand assassiné par la social-dénocratie 
en 1919 : "Frap]lons ensemble, narchons sé!Jarénent", cal" de toutes les :fa­
çons, les di verr,:ences, in~1ortrmtes quelques-fois, entre ces or;ranisations 
révolutionnaires ne seront nour la nlunart ~"!Ue dépassées d<ms la l)ratique 
de la lutte de clnsse jusqu' ù la transfornation coi.lrnuniste de la société. 

PUBLICAT!ONS DU F.O.R. 

-en Français: 

&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&& 
§ Ecrivez-nous! § 
§ Prenez contact ave~ nous! § 
§ Militez pour la Révolution § 
§ Socialiste! § 
&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&&& 

Parti-Etat,stalinisme,révolution G.Munis Ed.Spartacus (112 pages) 
Les syndicats contre la révolution B.Péret.G.Munis Ed.Eric Losfeld 

(94 pages) 
Les révolutionnaires devant la Russie et le stalinisme mondial G.Munis 

(Reproduction photocopiée de l'édition de 19461 45 pages) 
Fausse trajectoire de Révolution Internationale (7 pages) 
Le "manifeste" des exégètes B.Péret 

(Reproduction photocopiée de l'édition de 1946, 29 paP,es) 
-bilingue Français-Espap,nol: 

Pot~ un second manifeste communiste 
-en Espagnol : 

Ed.Eric Losfeld 

Jaloncs de derrota,promesa de victoria G.Munis 

(72 pages) 

(Reproduction fac-simile de l'édition de 1948, 517 pages) 
Llamamiento y exhorto a la nueva generacion Imp.La ruche ouvrière (2o pages) 
Explicacion y llamamiento a los militantes,grupos y secciones de la · 

13,501-" 
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12F 

39F 
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IV Internacional (Reproduction photocopiée de l'édition de 1949, 15 pages) 15F 
Nous rappelons que la création du F.O.R. s'est effectuée en 1958. Les textes antérieurs à cette date 
n'exp:iment pas toujours des positions,qui soient encore lès n8tres aujourd'hui. Mis àpart l'lntér~t 
polit1que de ces textes, ils portent temoignage de la progression théorique qui a précédé la création 
du F.O.R •• 
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Les paiements de publications et les abon­
nements doivent ~tre effectués ·à l'ordre 
de: ALAlli'Œ 

CCP n°151628' U Paris 

PerJ~~~UMnceè à Paris: nos permanences se tiennent sur la tel"l"asse du cat6 "Au canon de 
la Nation", au coin de la place de la Nation et de la rue du Faubourg 
Saint Antoine, M6tro Nation, de 14 à 16 heures, les seconds et derniers 
samedis de chaque mois, soit le 9 et le 23 F~ier, le 8 et le 29 Mars, 
le 12 et le 26 Avril. 

NOus ·signalons l'existence de notre groupe à Clermont-Ferrand. Pour prendre contact, 
êcrire ·à la Boite Postale à Paris. · 
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LA VIOLENCE IV' EST PA,f) REVOLUT/0/VNAIRE EN· SOl 

Depuis de longues années les nass-média nous rabachent les oreilles,avec un 
:frisson d 1 horreur hypocrite, des actions d'éclat r.ienées par la "Révolution en nar­
che11~Ce ne sont que détot~nement d 1avion,rrise d'ot~se,pose de bombe dans les lieux 
publics,etc ••• (que'stion subsidiaire:à votre avis qui va la prendre dans la ,r:ueule 
la bombe?Réponse:vous et moi,vous avez r:-agné),et tout cela pour la"Sainte Cause "• 
Et plus·il y aura de morts •t plus il y aura de san;:; et de violence et plus les au­
teurs de ces actes pris d'une sorte de confusion mentale dans leur recherche d'une 
fausse radicalité,et plus ces énergumènes s'affubleront avec c)~isme du nom de révo­
lutionnaires et seront crus autour d'eux. 

Outre que ces groupes,mouvements ou individus n'ont d'autres buts que de prendre 
le pouvoir pour perpétuer à leur propre compte l'exploitation capitaliste,la man~e­
re m@me d'a~ir suffirait à prouver que tous ces guir;nols sont des ennemis du prolé­
tariat et de la révolution com.muniste.On peut ci:ter les divers nouvements de "libé­
ration nationale11qui fourmillent sur toute la surface de la planète.Pour plus de 
détails on se reportera au bottin mondain du capitalisme international.On conna!t 
bien les sigles en question:F.L.N ou F.N.L auxquels on peut ou non rajouter un ou 
deux"P"pour populàire ou patriotique ou les deux,suivis de l'initiale du pays a.ue 
l'on tient à "libérer11 ;ces mouvements sont de fervents adeptes du capitalisme 
d'Etat souvent soutenus par le modèl'3 dt.i r:enre:la nussie.On peut mettre dans le m@­
me sac capitaliste les divers mouvenents autonomistes qui eux,pauvres utopistes, 
veulent faire de leur rér;ion un Etat capitaliste indépendant et ne supportent nlus 
leur cajitalisme national(oubliant oue le capitalisme domine sur toute la p;tanète);; 
Il ne faut pas non plus oublier di vers nouvements .~au chi stes apprentis cow-boys, 
d 1 ailleurs aidés plus ou moins ouvertement à la fois par des pays ca ni talistes · '·· 
d'Etat champions des causes naticnalistes(Alr:érie,Lybie,Cubaetc ••• )et par les di­
vers mouvements dèjà cités qui n'ont pas encore "réussi". 
"qüi. se resser.1ble s 1assemble,c 1est bien connui'Ansi,intitulez-vous "libérateurs" de 
votre pays,lancez des bombes un peu partout,faites jouer vos relations et avee un 
peu de chance et bèaucoup de persévérance vous finirez bien par devenir diriqeants 
capitalistes de 1 1E.T.A.,de l'I.R.~~,de l'O.L.P. et consorts,encore un effort ~our 
devenir chefs d'Etat.Si vous n'y arrivez pas suivez des cours chez le 11rebelle" pre­
neur d'otac:r,es I-Iissen I:!abré,il vous dira au moins comment devenir prenier ministre 
des chefs d'Etat que vous combattez;ça ne peut qu'avoir qu'un ternps;d'accord,mais 
vous connaîtrez l'ivresse du pouvoir si vous ne la connaissez pas dèJà. 
Le comble de 1 1ip:nominie et de la mystification est atteint avec les nouveaux nitref 
religieux de l'Iran ou 11,sardiens de la révolution" oui n'ont plus que ce mot à la 
bouche. Il est vrai qu 1ils parlent par la vouche du Prophète. Il faut vraiment 
oue les nots aient 11erdu tout leur sens poùr r:u'on y voit ce qu'il n'y a sur-
t01.rl; pas à voir ; l)ire, ils si.r;nifient souvent exactement le contraire.Il y a 
99 c!1ances sur cent pour a.ue ceux qui se disent révolutionnaires soient en 
ré~lité contre-révolutionnaire ; les actes parlent d'abord d 1 eux-r.18mes. 

La société comrnuniste que nous voulons est une société où les homr.1.es auront en­
fin la possibilité de s'épanouir et de mener une vie passionnante.Allons nous pour 
atteindre ce but commencer par zip;ouller des e}..'Ploi tés comme nous dan~ ·des attentatf 
et des prises d'ota<;;es?Ceux qui le pensent,nous ne voulons rien avoir aveè eux;ce 
sont de tristes pant:f.ns.De telles méthodes tiennent de la bàrbarie. canitalie;te et 
comment en serai t-il autrement ~1uisoue ceux oui utilisent de tel lê~ armes ne se 'bat· 
tent a.ue r.>our des intérêts capitalistes opposés à d'autres intérêts capitalistes • 

. La violence révolutionnaire est tout autre chose.Certes elle suppose des actions 
dures mâis avant tout subversives,au moyen desquelles le 9rolétariat renversera ou 
tendra en tout cas 8. renverser les rap1Jorts d ':eÀ-ploi tati on capi tcliste basés sur le 
travail salarié~ 
Si un jour nous .prenons les armes ce sera en plein jour, sans nous caqher 

dans l'ombre de quelque conspirations sccr8tes et contre les défenseurs du 
Capital de toutes tendances réunies : partis de l'extr~me droite à l'extr@-
me ,o;auche, syndicats, armée, :Jolice etc ••• ) ; nous ne .le ferons ni par sadisme 
ni par amour du !:JOuvoir qui n'est pas notre but mais parceque ce sera la 
seule nanière de ma.ttre fin n 1 1 ex~.? loi tati on de 1 'honme par 1 'homme, aux clas­
ses e~ au salariat. 



La barbarie avec son cortè~e de massacres,de f~ines artificiell~s,dc rr.~seres 
et aJres calanités,a toujours été le fait des sociétés de classes,capitalistes ou 
non.Ceux cui veulent faire croire en citant des exemples récents que le Cor:u:lUnismc 
mène au n~;,e résultat,voient des révolutions là où il n'y a qu'une barbarie caoita­
liste de plus (dans le cas du Cambodge de Pol-pot elle a m~me été purenent et s-im­
plenent esclavagiste;avec l'invasion vietnamienne,le capitalisme d'Etat va repren­
dre du noil de la b~tc). La violence du Capital en face d'tme révolution ~ro­
létariermc on la connai t bien. :Slle est totale, sauva'èo ct snns pitié. I~' I:is-
to:i..re nom; en a nontré maint exerwle (Commme de Paris, névolution cs:')a.:--nolc 
de 193G,37 etc ••• .} ; seuls lc.s nrolétaires dans leur tentative de nettre fin 
t:. leur exp loi tati on et n leur oppression sc cor::~ortcnt in ~tres hu!T!ains 

- ' . t . 1 • 'l' . b. 1 ':>nrccqu' ils ne cherchent "0as a mnn en~r cue_ques ;.Jr~ v~ e"'es mn~s • ~en T' u-
t8t à nettre fin à tous les pouvoirs. 
Faire ~~'Ire de violence au non du prolétariat, aveu;:lément et par n 1 importe au el 
moyen,c'est encore 1 1 e~~loiter et surtout c'est lui enlever le se»l èspoir d'huma­
nité oui lui reste encore dans ce nonde qui le nie en tant qu 1 ~tre humain:celui de 
sc révolter. 

A oeux qui enlèvent des patrons, tuent des flics ,nous disons :nous n'allons l)aS 
nleurer sur le sort des crapules qui passent entre vos Mains mais vos actions n'ont 
~ien de subversif.Vous ne rerr:ettez nas en cause cette société pourrie dans lanuclle 
nous"vivons".Et m@me quand il s'arit ef:fectivenent d'actes désés;,>érés d'individus 
isolés qui en ont_marre(et conoe on les comprend),il ne peut~tre question pour nous 
de croire que la mort d 1 un patron chat1'"';era quoi oue ce soit à notre obli!;atiot:l de 
vendre notre force de.travail toute notre vie durant et remédier à la misère et ~ 
la barbarie de ce monde.C'est le systène ou'il faut abattre. 

nous n'avons pas de patrie 
Geor;:;es Earchais,secrétaire général du P-arti a.."'"lti-comT1uninte de France a-t-il 

été volontaire pour le travail oblir.;atoire en Allemap;ne(S.T.O)?La CJUestion ne man-
que pas de sel lorsqù 1 o~ sait que des millions de prolétaires ne sont pas volon­
taires pour le travail obli;::atoire en France ou ailleurs .r:ais capitalisme ob li ~e! 
:tous répondrons que le palsé laborieux du 1° anti-corrununiste de France nous indif­
fère totaler.1ent.A !)art que la querelle entre deux charo~nss du camp capitaliste 
nous fait bien rire,il n'est pas inutile d'ajouter sérieusement:ce n'est uas nlus 
honteux de travailler pour le capi talisne allemand que pour le capi talism~ fr~çais 
Quoi de plus normal en temns de .r::uerre (épisode naturel du fonctionnement de la so­
ciété capitaliste)que le ou les pays capitalistes vainqueurs(tenl)orairenent dans le 
cas qui nous occupe)embauchent de force les travailleurs du pays capitaliste vaincu 
pour soutenir leur propre ef:fort de ~:uerre. C 1 est dans la lo(r.ique d.u systène basé 
sur l'exploitation de l'homme par l'hon~e. 

Que les capitalistes,en l'occurence français,ne supportent !las a_ue l'on e)..--ploite 
"leurs propres" travailleurs cela s'ex1')lique par ce aue l'on appelle leur patrioti­
sme;le patriotisme dea prolétaires étant bien entendu de se faire tuer sur l'autel 
du Capital.Len prolétaires ont tout intér~t à com'!:Jrndre qu'ilo n'ont pas de patrie 
mais un ennemi cornmun:le Capitalisne nondinl! · 
Allez I<Iarchais et consorts vos nitreries n'auront ou'un tenps.Et U.'1 j6ur on ·vous 
.fera passer le p,;oflt de nous exploiter:la Révolutio~ Sociale aura connencél 
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Pour développer la diffUsion de nos 
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LE·. STALINISME DE TOUJOURS 
DU Prr 

Tout le rz.C:f'Ot fait par les dirigeants du P"C11F sur le contenu "révolution­
naire" de leur or.c:anisation est pour le moins répusnant. Depuis pas mal de 
temps nous n'~vions pas entendu ce terme ~ployé dans la bouche de ces bu­
reaucrates hypocrites et cyniques. Nous en a'Q'ions entendu bien d'autres,cer­
tes. "Socialisne", "communisne" continuent à 8tre enployés avec une préfé"':' 
renee toutefois pour le prenier. :.rais la volonté de se faire conciliant vis­
à-vis de Ja bour<;eoisie et }"1etite bourr~eoisie française les avaient poussés·. 
·?. effacer ··ae leur vocabulaire le mot"révolutionnaire". Soudain, à la slhite 
de l'invasion par les trou~es russes de l 1 Af2hanist~n (cf.Alarme n°7 : tour d' 
d'horizon internationl), "révolutionnaire" fut ~)ris et repris ~ar tous ·l.es ::ar .. 
chais et autres r;uants contre-révolutionnaireS! Surprenant que ngus enployions 

·un ;te~ne aussi tranché et aussi radicalement onposé r1 com:nuniste et révolution 
naire pour dési;""ner des homr.tes qui de prétendent tels ? Surprenant que nous 
affii'nions avec véhémence et à. contrecourant des "idées" connunénent ad.r:Jises 
que la politique et l'action du Parti anti-communiste, à l'opposé d 1 @tre m@me 
relati veinent bienfai triees pour l.a classe ouvrière, sont entièrement :fonciè­
rement et irréversiblement anti-ouvrières, destinées à désorienter le proléta-
riat, le batllonner, l'écraser si nécessaire, et renforcer le capitalisme par 
une exploitation de plus en plus forte ? Surprenant ? Non, ~.1as pour celui dont 
la némoire n'est pas trop courte. Rap9elons donc les principaux :faits histori­
ques qui nous pernettent de telles affirmations et d 1 ap!Jliquer de tels épi thè!_. 
tes au;> I-Iarchais, Berlin,<:~uer et Carrillo parmi tant d 1 autres bureaucrates aus­
si fiéfées c~apules les uns ~ue les autres. 

Contre ces menteurs, il nous faut retracer dans leurs grandes lirmes les 
évén~ents les plus marquants des naissances et évolutions des partis pré­
tenduement "communiste", :faits·qtii sont totàlement cachés, maquillés par les 
diri~eants des ces partis de la contre-révolution. 

REVOLUTION ET CONTRE-REVOLUTION EN RUSSIE 
En Octobre 1917, les bolchevik:s pOrtent· ù sa conclusion logique, c'est-à­

·oire la prise du pouvoir par le prolétariat, le mouvement révolutionnaire qui 
secouait le pays der.mis de nombreux mois. :?our la première fois dans 1 1 histoi­
re, un pays entier passait sous n;ouvernement prolétarien. Hais alors rtue toute 
la stratégie bolchevique se basait sur l'intervention rapide de la révolution 
socialiste en Europe et ~lus !larticulièrenent en Allemar;;ne, la révolution rus­
se russe resta isolée. Un puissant r.touvement révolutionnaire ébranla le capita· 
lisrae en Europe mais échoua !)artout. Cet échec de 1 1 extension spatiale de la 
révolution, r;ui seule aurait pu :1ermcttre, précisons-le, sa transformation en 
Russie de révolution perr.tanente ,c 1 est-ùdire prolétarienne mais uniquement !Joli• 
tique dans un prenier tenp , en révolution socialiste, laissait s'enfoncer :_1ro .. 
.r;ressi venent la révolution russe dans u.."'le situation inextricable du point de 
vue de la pror:;ression révolutionnaire. Rosa Lu;{enbourr:, a pnr~aitenent souli;rné 
cette inpasse : "la si tua ti on fatale dans laquelle se trG.uvent aujourd 1 ?'lUi les 
bolcheviks, ainsi que la plupart de leurs fautes sont elles n8r.1es la consé("JUen • 
ce du caractère :fondanentalement i~oluble des problèmes auxquels les a con!ron­
tés le prolétariat international et surtout le prolétariat all~mand. Stablir 
une dictature prolétarienne et accomplir un bouleversement sociaJ,iste dans 
un seul pays, ·encerclé pqr ~ '!1ér;ér:1onie sclérosée de la réaction impérialiste 
et assailli par une <:;uerre nondiale, la plus san::;lante de l'histoire hu1:1a.ine, 
c'.est la quadrature du cercle. Tout parti socialiste était condanu1é' à échouer 
devant cette t~che et ft périr, qu 1 il s.oi t _r::uidé dans sa poli tique per ln vo­
lonté de vaincre et la foi dnns le socialisne international ou par le renon­
cement ù soi-m~me11 .(1) 

Enf'ernée 2. l'intérieur den :frontières de Russie, la révolution d'Octobre 
était condanné ù s 1 effondrefL~n 1920, la Russie sè trouve après six an~ de . . 
.::uerre, dans un état d 1 ef:fondrenent économiqne snns esemplc dans l'hintoire 
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de l' ;~L1I.'\&'î.it6. L'a fin de la révolution est proche. C'est l'année 1921 qt1i en 
narquera la date. La crise de 1920 devait trouver sa solution et les bolcho­
vil:s n 1 avaient po.o le chai:-:. Dcw: faits c1' inport<:mcc naj eure se dérouleront 
si:11ul tn.nénent : la tenue du X° Con.rirès du Parti CorJmuniste Russe et 1' écra­
sencnt de la Conrnune de :(ronstadt. Le ,·,arti Connuniste de nus sie ne nouvai t 
abàndonner le ;?ouvoir sons laisser le cham:? libre à la contre-révolution 
blanche et les mesures qu'il prit pour conserver le pouvoir entre ses nains 
allaient être les premiers vasisseoents d'une contre-révolution dont il allait 
8tre l'instrument d'exécution et qui allait se révéler beaucoup Plus sanglante 
;ïotw·lo ï.1ouvènent révolutionnaire international aussi bien .quo russe et benu­
COUlJ rJlus dc::m;:;ereusc rourl 1 avenir socialiste de 1 1 huoani té oue ne 1 1 aurait 
été une contre-révolution blancl;.e. Lors du ;:o Con:-.:rès du PC Russe sont pro­
clamés supprimés le droit de tendance au àein du Parti et le "cor:nnunisne de 
~.;uerre", tentative d'établissement 2è un ni veau très bas d 1 une distribution 
socinliste. L2. Nouvelle Econonie Politique, qui allait ranimer une économie 
capitaliste qui n'avait jamais disparu de Russie, sè substitue au ".c:or.rnunis-
r.le de ::uerre" tnndis que la suppression du droit de tendance !!répare le terrail\. 
<"lu;: a.r::bi ti eu:~ ru--ri vi stes qui joueront des coudes pour nettre la nain sur la 
direction - Staline d'ailleurs ne sera-t-il pas élu secrétaire général du 
Parti en 1922 ?-. 
!;vec la HEP, la plus-valve :oassa de nouvec.u au prot'.icr 'olan, tandis que, 
jua~:uo lù, ce qui avait r.loniné le processus de production avait été le c::v ..... 
•ji tal variable, la rrrnssc salariale, c 1 est-â;:_dirc la satinîaction, au r.1axi-
_ ••• 1 . t' . , 11 ' . . 1 . r:mn des r}oss~c~-1 cs perr:uses ree __ cs, nes :Jeso1ns ces ouvrJ.crs. 

L'écrasement de la Cor.nune de i(ronstadt, lui, sert plut8t 
de révélateur de l' extr~ne essouflcment de la révolution. I~rohstadt est· une 
base navale au lar'";e de Pétrograc1 et, en 1917, les r.m.rins avaient été, coni.1e 
1 1 avait dit Trotsl:y lui-n~ne, "1 'orr'ueil de la révolution". Début nars 1921, 
ils se soulèvent avec des mots d'ordre assez confus, en :fait correspondant 
dans les revendications éconor.1i0ucs aux o:1jectifs de la N.E~; mais aussi avec 
des D.S!)irations de dénocratie ouvrière Z'~ ~'intérieur des soviets et dans la 
vie poli tir-tue en r:::én~ral. Les bolchevil~s rénrinent sauvar;er.~ent l'insurrection. 
Une des t@tes·- de la révolution en dévore tme autre : la révolution est i\ · 
1 1 a.3onie ; la coritrc-révolution n'a plùs en face d 1 elle qu 1 tme classe ouvrière 
é~:)uioée ct sair:née par des mmées de puerre ir:r:érialiste, rmis de .-;:uerre civi­
le et de fa1:1ino. Et cette contre-révolution va se développer n la faveur de 
deux éléments r;ui ont été instaurés par les bolcheviks eux-n8ncs et que le 
non-nboutissement de la révolution pernanente transforr:1era en caractéristi­
(1Ues de base de la contre-révolution ct en arï.les terriblcc contre le r.1ou­
ver.1ent ouvrier : la •Jropriété étatique dos noyens de production, n'ayant ja­
:-;,ais perdu leur carctère de capital et ·un a;'Jl1areil d 1 r:tat c:,tr~nement centra­
lisé auquel s'identifie le Parti. Très vite, cette contre-révolution va se 
trouver tm pror.1oteur a::::sidu : Staline, qui par sa recherche ambitieuse du 
pouvoir absolu, édi fi ra e:-.1piriquenent le Ca pi talisne d' r.tat que nous connais­
sono encore actuellenent en Russie. Aucun individu, aucune tendance ne nera 
ca;1able de s' o~Jposer victorieusenent i'i la montée de la contre-révolui:bn ~car 
.seule la révolution socialiste en eOt été capable. La contre-révoluti-on qui 
.srandit à· partir de 1921 va :)renùre un caracfère non di al et cl' une brutalité 
inouïe, répondant ainsi au danser que faisait planer SUl"' le systèfi1e capita­
liste le nrolétariat mondial. 

L'INTERNATIONALE COMMUNISTE --L' "Internationale ConJ<:1.lni~te", ou IIIne Internationale c'est fondée en 
1910 dans une Oï:)tir;ue de révolution nondiale imnincnte. Dans cette ;>erspec­
tive, elle n'a ;:;as tant rechcrcl:é l'intransi.;encc et la qualité des partis 
et de leurs diri:-:eants qui la rejoi:o:naient (!U 1 tme audiance, la YJlus larFe 
possil::le sanc abandonner l'objectif révolutionnë.ire. Les :'artin Comr.mnistc:::; 
rattachés 2t la IIIcr:'!e Internation2.le étaient le plus souvent confes et dans 
beaucow-; de cas leurs diri,r;eants avaient un }:assé plus que douteux du point 
do vue révolutionnaire. C'est principalenent pour cette raison nue, lorsc:uA 
lo. contre-révolution se dressera en Russie, les op;:ositions ~' la "dé.:--énéres­
cence de la IIIene Internationale en une ar;ne de la contre-révolution r:1ondio.-
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le entre les Dains du ;~rer.:lin, ne :::cront que très ninori tniren ct, èa."1s 1 1 cn­
senbl~, 1 1 Internationnle. 11Cor.munistc" c::tboi torn le p~s d'un r:cua élan ~ 1 1 6-
volution (':l.!i s 1 é"..::ai t a.~ol"'Céc en Russie. Elle deviendra vi te un instrunent de 
défense, n~n plus des intér8ts de la révolution communiste mondiale, mais des 
intért8ts de la Russie, ces derniers étant, pEtr nature dircctenent onposés au:: 
nremiers. Elle ne fut 'bicnt8t plus qu'tm instrunent docile entre les-nains du 
Î<rer::lin contre-révolutionnaire sous un verbiarce plus ou noins "révolutionnaire". 
,Tunqu';: 1924, date de la mort de Lénine, ls. contre-révolution ne se. distinsua pas 
beaucoun de ce au'avait été les derniers monents de la révolution ar,onisante au­
ta"lt au- niveau de la Russie ou 1 au niveau de l'internationale, exc:eptée une inter­
·vcn·tion de cette dernière en -Allema::~ne en 1923 nu nom de, 1 1 intér8t de la Russie 
mais nui n' entraina pas de conséquences particulièrei1ent désastreuses l)Ottr le 
prolétariat allemand. ~rais après 1D24, le caractère contre-révolutionnaire de 
l'I:tat rus~e et de_ses tentacules da'1S le.monde va s'affirner praduellement. 

LA REVOLUTiON CHiNOiSE 1925-27 
Bn 1925 éclate en Chine un vaste mouvement populaire anti-colonialiste. 

I~ais très vit~, la classe ouvrière va montrer une certaine autonomie vis­
~-vis de la bour~·eoisie du I-:uonintan..,. (P::>.rti r1u :)eu:;-üe). Cette autonomie 
ouvrière est 2. deux doi~ts de se trnnsformer en lndér:cndance du r:rolétariat 
au noncnt de 12. vaste insurrection et de ln cor..qu~te ~--ar les ma!'lses ouvrE~­
res de ln ville de S!1nn-::â~, le :üus imr:orte.nt centre industriel du ;:'lcys. Seu­
le 1 1 intervention du Parti "Conm.miste" chinois ::-Jerni t que la classe ouvrière 
reste confinée dans son autonoi~.ie et en fin de co::1pte, par suite logique,- soit 
écrasée par Chian,r;-l':ai-Shek, chef du I~uor.~intan_r;: et de "1' e),.TJédi ti on du };ord", 
expédition nilitaire partie c:!e Canton en vue d'unifier le r~'/S alors divisé 
non seulement nar les colonialistes européens nais encore nar di Vf'!rS ~ouvern 
ments locaux constanment en ~uerre.L'entreprise bottr~eoise d'unification de ~ 
Chine se nohtra donc non point comme une révolution bourr;eoise mais bien coram 
une contre-révolution dressée face au prolétariat, prouvant s'il y avait eu en 
core ù le prouver l'impossibilité d'une révolution bourr-reoise au moment où les 
conditions objectives sont mOres nour 'ln ·révolution prolétarienne mondial.e. 
Chianr:-ICaï-Shek, r:Iassacr·eur du prolétariat de Shangai cor. .. -:1e sur la route de 
1 'exnédition du rlord des ,petits paysans ÔCCU')ant les terres des 2:rnndes nro­
priétés :foncières, akoit jusque lù été baptisé par le P"C"C du nom oue lui a-

·vait attribué Staline : "Le neillcur ani du prolétariat". Au moment de l'é­
crasenent du ::_1rolétariat de Shan,....ai, Staline annonça que son esprit ,r:éninl a­
vait toujours. prévu la trahison de Shan,.,-";ai-Ghel: et nue le prolét{'.riat chi­
nois devait faire l' ex:lérience. En connéc!ttence, le "I·~uor::i tanrr c1e r:aucbe 11 , 

o:>posi ti on ~1eti te bour•,.eoise_ timorée éb"~.blie en ~ouvcrnenent ?t I'anldn, est 
désornais ba:Jtisé "le meilleur arr:i du :1rol6tariat" ••• jusr:lu 1 à ce. que les r,1inifi~ 
tres de Eanldn prennent la fuite en(t:ttir::ini devant la pro~ression conjurruée 
c1 1 arnées de Sei.r.:neurs de la Guerre et du r:uomintém.c de Chanr.;-I':aï-Chek, a;")ràs 
avoir lnissé sc cor.n:1ettre sur le 'têr.f!'i toire de leur adr:iinistration de terri­
bles exactions sur le prolétarint et les r.1asses pa..ysannes. En Russie, Staline 
)arvient à se débarrasser de ce r!Ui, bien (lue ne pouvant plus 8tre èru1."'ereux, 
le r:ênai t encore dans ses nouvements, t. savoir 1 'o:nosi tion "trots!:yste". Une 
fois Trots!:y exilé, Staline, afin de ren:forc.èr sn 'Josi ti on ado:;:-te ··la te.ctinue 
m8ne que ;1réconisait Trotsk:r pouit· la Chine, '::1ais trop. tard et il ie sait bien 
car il n'avc.it. plus à craindre le trion~;he d'une révolution dàRs cet énorme 
réservoir hurr.ain jouxtant les frontières de la Russie, trionphe s'il avait eu 
lieu qui ;)ar ses ré:-:ercutions aurait pu éventuellement r:1enacer son 1.1ouvoir au­
tocratique sur son èn;;ire. Le Parti "Com::1uniste" chinois fait donc brutale­
:-:~ent un tournant 2 .:;auche lançant con";'le not d'ordre ln création de soviets 
au•au::,aravcnt il cn:;echrdt, et provoqua"lt des insurrentions sur conmande dm1s 
certaines ce.npa_sncs et t: Ce.nton. Les derniers ~léments révolutionnaires du 
Parti seront nassacrés ou le quitteront conne le fit son secrétaire ."':énére.l. 
Le Parti "Conr.mniste" Chinois est vidé du faible ~.~otentiel r6volutionhnire 
(!ui était le sien ~, sn naissance. Le Stalinisne et le nationalisne l'ont dé­
sorr.1ais totnlement en nain. La route ést libre nour ce nui ne sem c:ue le 
triont)l:e en Chine du stn1inisme : la prise du l)ouvoir (:!e 1040, coup d'Etat 
c0ntrc un r:uonintan.~· incà:Jable de maintenir 1' ordre, pnssassion de nouvoir 
après quel~:ucs escarnouchcs, avec le soutien tacite des Etats-Unis ct bi cri' 
évidenr.1ent la juùilatio11 de 1~ Russie stali•ienne. 
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LA MONTEE OU NAZISME. 1932.33. 
En Allena,..,.ne, l'action de l'Internationale (nnti-)Conmunistc sera sir:1plc na 

maisefficace. Staline décrètera que le prolétc.riat doit faire l'expérience de 
la J)arbarie nazie ; n_ue le trio::1;Jhe du nazisne est une éta!èe oblip;atoire avent : 
le trionphe c'L.1 comrnmisne. Par conséc:ucnt 1 1 Internationale "Communiste" !'ara­
lisera le 1)rolétar5.at en le di visant et en ~vançcnt 1 1 nlliance avec le Parti 
r:a.tional-"Socinliste", qui d 1 ailleurs, soit dit en passnnt, cor;ie déjà sm" 
le stalinisr.tc ses néthodes. Le puiss:::u;t l.Jl"oléto.rie.t allenne.nd oui faisni t co:r~­

::'iance en nasse au Parti !)rêtenduemen·t "Communiste" sera livré rieds et ~:;oin-:s 
liés au. ca;::.i tal allenand 0,UÎ arbore pour 1 1 heure le nasque nazi • 

LA REVOLUTION ESPAGNOLE 1936-37 
C1 est en Es,_~ar~ne que le stalinisne nontrera sans fard son hideux visaro:e. 

De:·)Uis cle nonhreuses années avant 1036, le prolétru:•iat espa,ccnol s 1 est trèn 
f'ortcmcnt radicalisé, s 1 insurr,;eant m8r.1e en 1934 2 :Io.drid, Barcelone et en 
une . .!'évolution lirJitée rréo";ra:;hir~ucment aux Asturies. 

-~;juillet 1~3G, tout le ;;ouvoir, les arr1os et 1 1 éconor:1ie tonbent entre sos 
r:ains'.' I:ï.108tré ::-·ar la tinidi té constitutionnelle de 1 1 enarchisne oui a une for. 
te influence en son sein et du Parti Ouvrier c1 1Unif'ication r:arxiste, le nrolé­
tariat es)aqnol ne sait :1as renforcer son pouvoir. Laissant établir la P.épubli-­
cuc, n~ne si dans les )1roniers mois le .'"~ouvernerr.ent répuhliQuain n' absolunent 
aucun pouvoir; il laisse se consoltider petit 2. petit, derrière son dos, la for­
ce c;ui appuiera le p,ouverner::ent ré;_;ublicain contre le prolétariat. et son :~;ou­
voir, et (fui écrasera da..'1s le sanr:; ces derniers :. le ·Parti "Comnuniste,.. ·t?spa­
r:Bol ~ Staline ne veut è:ien évide!TIJ.1ent ;;as d 1 une révolution en :StT•.1a'me. La ra­
dicalité dont :fait nontre la révolution q~i a éclaté en r::snagne et lu situa .. 
tion internationale encore instable, la var:ue révolutionnaire en:;endrée ~-::ar 

- Octobre 17 ne s 1 étant pas encore brisée, ~~oussent Staline 2 intervenir tn r::s- . 
pa,'~ne ;;our y rétablir l'ordre ••• capitnliste cela s'entend. ::ais il ne veut pcs 
non plus du trion;)he de 1 1 insurrection miJ:i taire diri::rée ~;ar Franco. IL nrépa­
rc la _,;uerre QUi s 1 annonce et dans cette op ti eue, ce qu 1 il veut c 1 est la con­
servation du statu-c!UO inpérialiste international, donc le trionphe de le. TI6-
:,,u61ique espa;::;nolc, le 1-.rolétariat nis au :;as. L 1 aide r,lili taire nu' il fournit d. 
1 ':spar;ne o. ôonc !)our monnaie d 1 écban.:-:-:e ••• 1' or de la D::mquc d' Espan;ne bien sûr 
r.1ais aussi et surtout ln possibilité d 1 in:filtrer l)artout ses ar{ents: la !'Olice 
:.~oli tique stalinienne r-usse ouvre des succursales es;;a:-;noles. Le ::-zouvernenent 
républicain ,<:;lisse pro:r,ressivcnent sous 1 1 ini'luence du P 11C11:Z. T.lébut 1937, la 
contre-révolution stalinienne se sent su:ffisannent inTllantée et forte ~·our éli­
miner la révolution. Jusqu 1 à présent el~e n 1 a fait c:ue conbattre léo:alemcnt 
;:>ar des assassinats et des cou:ls nontés , r:ied ù '~led avec le ·)rolétnriat. En 
i:ai 87, elle veut en finir nvec le prolétariat révolutionnaire es;>a:cnol. l">our 
l 1 écraser dans toute l' T::s:1ar:,ne, elle le nrovoque dans le nlus ,c:rrancl centre 
industriel du pays: Barcelone. ?cndant toute une ser::aine, baptisée 11senc.ine 
so.n.-,lantc", J.c r:rolétariat de Barcelone âm arnes s 1 effronte avec les stalinien­
nions. '2.'rahi par le PO tri ct :sar les or::Misations anarctistes, alor.s m6nc qu 1 il 

·tenait la. !1lus ;'rancle ;~;nrtie de la ville, il _se résir;ne 2. qui ttcr les barri­
cades crJ!"lOrta'1t ses ar:::cs avec ltd. Victorieux ::mr J.e :îlan T:l.ilita.irc, 5.1 est 
battu :.oJ.:i.tir:uenent. !, partir de Juin, le: ''uépéou (r:.pu anci0nnq, Tchél:n, "a­
lice politin.ue 'russe) I'énrine durenent les ;•rolétaircr; révolutionnaires :-:-ar­
tout sur le territoire de le répt:blique. Chambres de tortures,canl.ps de con­
cm~trç;.tion ct d' extcrrhinntion narcheront ù l'.lcin rendemcnt 0 Ln révolution 
cxter::~i,..Se, la Ré:;ublique voit les l~e.n:-:s de ses soldcts dé:;;crtés, sanG en­
tl-:ousiasnf'! a.ucun.Fro.nco n 1 nurn )Jlns en face de lui de conbattnnts "nlvrmisés 
par la transformation sociale en vue nais uniquement des soldats ré.quis1t1.on­
n6s ct se be.ttant dt! surcroi t, 2.vcc cles cr~es tech~1i'!UClnent in:férinurer-:: i'. 
·celles dont il . dis~'lose, avec résir;no.tion ::;our des intérêt:.:; (!Ui ne sont nas les 
leurs en le sacha.'1t. En 1030, Franco entre 2. Ve.lcnce ; la c:uerre d 1 Esl'a~rnc est 
terninéc muis la révolution es:fla.··,nole, elle, 1 1 est dc!Jtlis deu:<: ans, écrasée 
par la répression staliaienne. ~)our Staline, la victoire de Franco est tm noin­
dre nal, a.:·ant avant tout crc,int un triomphe de la révolution et son e;:tcnsion 
_r-:,éo,.,.ra;;hique ù d 1 autres pays. 



LES · PROCES DE MOSCOU 
Pendn.11t que le stnlinisnc écrasait la révolution en :Cs')ar,;ne, Staline, se dé­

barrassait en Russie des vieux conpa..-:::nons de Lénine, qui nême s'ils s'étaient' 

l',uelc;uefois associés à lui+ n 1 étaient :.Jas des larbins en qu;i. Staline 11ouvai t 

avoir toute confiance. Ils re;:::résentaient encore le souffle révolutionnaire 
qui avait seco•é le pays en 1917 et, préparant la querre, Staline ne ')CUVait 

.se pernettre de laisser vivants des honr.1es qui pourraient s'opposer il lui ou 
·repr.ésenter une éventuelle équipe de recha'!:;e aux :reux de la bureaucratie du 

Parti-Etat. 

L' INVASION DE LA FINLANDE 1938 
En envru1issa11t nilitairenent la Finlande,la Russie montrait pour la nre-

mière Fois son caractère im:;érialiste qu'elle réaffirnera très souvent en­
sui te j usrp .. t 1 à 1 1 Af"ha.nistan en 1980 • 

.. ~.PACTE HITLER-STALINE 1939 
Avec le ):'lacte Hitler-Staline, le naître tout nuissant dela Rusnie inau­

?urai t · le début d 1 un .~eu d'alliances sur le terrain mi li taire avec les 
irr;périalisr.:es dominants, .i\llenaé"1e d'abord, :;lUis France. et f..rtn:leterre, en­
fin Etats-Unis. Par ce jeu d'alliances, 0ta.line visait de sef'rayer une 

place en nrer:-.ière li.r~ne pour profiter du :1arta;:;e du mende f!Ui devait clore 
lo;:inuer.'l'ênt la rruerre in::érialiste. Déji:: en 1039, le ~:larta-:;e de la IJolo~ne 
s'effectue ;.>ar accore~ mutuel entre Staline et ;-a tl er. 

INVASION DES PAYS DE L'EST 
Combattant contre son ancien allié, l'armée rouge conrruiert ce qui sera à 

la fin de la r;uerre res11ecté. pàr les accqrds de Yalta corune lri chasse r;ardée 
de la nussie. 

:)artout où elle p6nètre, elle rave.;~e, ;;ille, se l)nrtar-e le butin, écrasnnt 

tout mouvement populaire. Lè. où elle connet:tra le plus d'horreurs, c'est sans 

doute en Allema;7ne oi'L les· ropulations ci viles subiront tortures, viols, bri­

r.:ades et r.1eurtrcs. 
nous •m.is arr~terons O. cet épisode historif!ue. En effet, il est inutile 

de continuer n8tre description de la contre-révolution staliniénne car c'est 

avec l~invasion des pays de l'E~t que se clot son-évolution. Après cet- épiso­

de, il n'Y a pas d'e :fait particulier nouveau. Toute son. action est encore ins­
crite dans la COl'ltinuité des étapes, que nous venons de retracer,. y COm]_)rÎS la 

nrétendue ud.éstalinisation 11 , décl.:;u-ée en 1956 peu avant l'écrase;;"lent de la ré­
~olution,hon,r.rroise • 

. . LE . P«C »f 
Le ?"C"F:a suivi l'évol'\Jtion de 1 1 :Ctàt rüsse, [\ la nueue de tous les tour­

nants anorcés par le IeremJ.in. 'Il est 1' c::eri:c::le t;y;)e d'un Part~ ncnhr·e de 
1' Internatiomile "Conï:1uniste", d'un ro.rti stnlinien. Il sut par:faite;;"lent fai­

re la c:msse aux élémënts révolutionnaires, am: trotsldstes notar:rr:~ent qmi 8. 

1 1 é~-,oque sc nor:maient "bolchcvii;:-léniniste", "trotsldstes 11 étru1t; le nom Clue 

leur dotmaient les· staliniens -on les assimilrtri:t d 1 ailleur~ sans scrunule 
ù des "ar;e~ts de la .sestapo 11

, "fascistes11
, etc.: •• Il sut aussi contenir le 

nouvement ouvrier en 1936 rn.ti potentiellenent re!.;r6sentai t une menasse de 

révolution. "11 fau·t; savoir arr~·:::er une p:rève" est un r.1ot n~n :;oint d'un 

chef d' entreJ)rise ou d'un Jninistrc bour;;eois uais de Thorez, secrétaire ,r(énéral 
du r,itlC11F. Puis en 1939, -le I'Ji'Ci' ordonne ?c ses r:li:)..i tants de refuser de com­

battre 1 'Allema~:ne,' de r:·rovo<:!uer des ;-:.rêves et âe !-\ariüyser la production 
et les transports. Non point bicn.évidennent par défaitisme révohttionniire 

nafs en raison du Pacte Hitler-Staline. Puis en 1941, retournement conplet, 

Il 
~. · .... · 



"nos bons ru<1is les nazis tt se tra.nsfornent en "nos ennemies de toujours", le • 
?"C"F sc lance d8l1s la. "Tiésistnnce nationale", défenda.'1t le ca~"Ji tal franç.:ds 
contre lG capital a.lle~:1ru1d ct appelant ses hennes (\ avoir "chacun son boche". 
En 1845, le ::' 11 C"? l;résen4Ge l'invasion des pays de 1 'Est conr.1e une libération ~ 

soula.~eant les :::;euples opprimés, travail dans lequel il est a.idé d'ailleurs 
par les 11trotsldstes" qui voyêdent dans la soUJ:1ission des pays de 1 1 Est i'~ la 
contre-révolution stalinienne un r;rand bond en avant vers le socialisme ! En 
Fra."1ce, le ""C" no reste IJO.S les bras croisés face nu travail de reconstruc-
tion · ca:'?i taliste. Au souvcrncr:10nt ou da11s 1 1 op~1osi ti on, ;i.l se distin--:ue •1nr­
tïculièrenent dans son ac:1arnenent i\ n6?;1ir::.cr les intérêts ir.médie.ts des ou­
vriers pour favoriser la haussA de lo. ~roc'lucti vi té, dénonça.'1t les "fauteurs de. 
troubles" et ~révistes coDJJe des "cnnenie fasciste", "n:--:.ents de la bour.~eoisic"" 
et "sOrer.1cnt des a11cicns col labos non dénasqués". 

Conme on peut le voir, le P"C"F a suivi rllus ou noins tous les tournents 
que ln politir!UC de ;:rcmlin nécessitaient, nêne quand il ne scr:1blait :xu::: que 
cela fut le co.s. 

(ES RfPOSITIOMS DE CERTAINS PARJIS « COMMUNISHS • 
Certains ;nlrtis 11cor:u:mnistcs" sc sont o~:poses nu I:rcnlin col!tr:tc le I'"C" 

chinois(c:f ./'.larnc n°4) et le P"C" your::oslnve. Cela devrait-il nous pousser 
-.. I·.à croire qtt 1 ils ne f"ont pns J1~.rtie de la contre-ré\rollltion· stalinienne ? 
Pa.s du tout. Leur o~ . ..,posi tion s'est effectuée )our des rainons de ;;ur inté­
rat national, c 1 est-à-dire ca!)i taliste. IIê:aes si leurs diri':':eants ont essayé 
ensui tc do justifier leur rupture idéolo.~'io.uer:1ent, olle ne s 1 est janais ef­
fectuée r;uc 1;nr ra:; port à de bas intérêts concernant le chenin · sui vi ;:;ar· la 
plus-value C!U 1 ils extraient du tr·avail du ~rolétnriat de leur:::; ~:a:'s, la nus­
sie on as·;irnnt une portion cxtrêr.1c:7lent élevée. Trouvant scandaleux un !-1<1-
reil"ùétournenent" de ce f!Ui leur !)nrait leur revenir de droit, ils ont tour­
né casaque vers l'inpérialisnc américain plus puissant écononic:uenent 0ue la 
nussie ct donc ~)lus lé.~cr 2t su~;:;orter !)Our les e:>..'Ploi tours des l'n:ts 0t:i sont 
da.'1s son bloc. 

lf.S D1SSIDENCES AU :SEIM DU p«c»F 
Les dissidences au sein du P"C11F sont !'réscntées:;par beaucoup cor:t":lc 1 1 c;:­

!'lression d 1 œ1c volonté de " pousser jusc:u 'au bout" ln "déstalinisation11 du 
P"C" 0.ui est cri tioué corme étant "encore tron :fortement marc;u6 par le sta­
l:inisne". De lu corr,)réhem-;ion de cette dissidence de .~t,ens l:aut nlacés cl,ans 
ln hiérarchie du ?arti ou y ayant été il :· a !1eu, f..ntoinc f)1ire nous en don­
ne la clef : "je ne veux :las porter la contradiction i\ l'ensenble de la 
l10litir!ue du Parti, nêr:1e si j 1 en cri tiqüe certain as;;ects. Je souhaite seule­
nant que c:1ar;_ue ni li tant 9:n;;:ne sa liberté cl' expression, sa maturité poli tin_ue. 
Le Parti en a besoin, r::.êr.1e s 1 il n 1 est pas encore cœ;able de 1 1 e.cce~1ter. En 
ùéf'ini tivc, c 1 est son enrichisser.1ent r;u 1 il risc,uc de refuser". Il s'ardt 
donc de porter le r:liniaun de contradiction nécessaire au renforcement du 
P11 C11f', de cet or::::;nnisne de la contre-révolution. r;i plus ni moins. 

CONCLUSION: 
i'Ious serons l~rcf: 

Une or.sanisation corane le I'"C" forme ses i.1ilitrmts i'i répondre ~'· cc 0ue l'on a 
attendra d'eu:~. IL n'est attendu de la masse des militants do base qu'une ac'-:è 
ceptation .c::lobo.le des i1olitiques ad02)t6es par la direction. Pour po.rvAnir 2. la 
direction, il :faut avoir montré que l'on est totalement inhibé de l'esprit de 
son organisation, c'est-cl-dire pour le ~)ncn de l'es~·n ... it qui s'est transmis de 
:zénération en '";énération depuis la chute do la révolution ct le trior:tphe de 
la Contre-révolution en Russie. Seuls ceux qui sont r>arvenus ù. de J1auts •1ostcs = 
au sein de la bureaucratie do 1 'or'-::anisation ont ·:)tl être :formés "théoritJ.ue-
ment", les a.utrcs n' étnnt considérés c;.ue corzu::e trou:_Jcs do mnnoeuvre et bétnil 
électoral. Ce shnt donc ces hon.-:1es et eux seuls, nui sont rcn·;J.is totalement 
de 1 1 espri Je contre-révolutionnaire et on ti-ouvrier de leur or~;anisation, f!t:i 

ont déjù )rouvé qu'ils savei:.ent nentit. mrcc a1')~1lor.1b, au nrolétnrio.t, s 1 abnis 
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.,.,;;~·-~,- . ·: .. sel"', et ·~1f\:Cl'f,èr .3:~- -.b9tte'$ de leurs· su~érieurs, -·obéir· 2.. tôüs ·les.-Gr~es :-J~-
me lés fll'~:s sti.r:)ictes. et les 11lus crir.1incls, cc sont donc ces ho;;Jr;cs, r.n­
chincs r;ror;ranr:ées au stnlinisnc, au;1. ... è.iri,r:tcnt .le Parti "Cora.""Junistc" f'rar:­
l'çài$, ou· qüi ·anÜnet)t .. une· c1is~iélen~ê biên:fai triee ::;ar lo souffle contraC:5.c­
toire c;ui donne au I'"C" une ir:ar:re r!u 1 il veut la :·-.lus dynar~ir:ue et démocrn­
tir:ue possible. Le P"C" ou d 1 nu"i:;r•es Ol";-:anisnes de ce r::enre !1e peuvent ~as 
ci:cn~rer de voie. Ils sont irrévocnblencnt :!.n."lcés :::mr des r::>..ils sur lcs-
cucla il n 1 y a que des courbes nais •:::ns cl 'ai:·:td,lla~·c. 8i elles ne .sont DO.S 

i:iétrui tés, êep z;lncl:ïl'l.es terrt;lles détrUJ_r-ont '·t;ot:tcn lep pomdhili tés d' 6::mn­
ci}1ù.tion riè l'hünm:tt'6~ ~)~é:;àrè.ii.t dèn mnint:criarrt le 'sùicide èollectif r1u r/cn­
rc :1urm.in. Il faut donc voir les ctoses clairer.:ent : le ~1résent co:-,1!·.18 le ;;ns~6 
du Parti le l" lus :foncièrenent nnti-corv.:tmiste c;ui soit ne font qu 1 tm, tout nu­
to.nt qtie ne font qu'tm sa direction ct ses dis :::li den ces. Ce·éte uni té est tou­
te èntière dressée sur le c~1enin de 1 1 (ji.lm1ci··,o.tion c~e l 1hur.1<mi té çle ·,·toute 
divisio_n en classes, nations etc ••• ct o.ujourd 1hui r.J~me ~1ousse 2. une toujours 
~Jlus, infernale e:~loitation de la clo.ssc c;ui ~'l.rodüit tout ct c;ui n'a rien c­
;~rr,;tée une illusion de confort nd lui est àonn6e par les biens mc.térielr; . ' ' . 
f!UC lui a accordé ic capitc.l ;:;our, cr- activant sc. circulation, accrottre 
toitj()urs rlus rœ:d.dcr::ent son profit sur le dos du prolétnriat • 

. . ,, 1°) i·! 1 en dé);lc.ine O. toun ceux quii · .. :-:uelquefois d 1 c.illcurs ''revcndiounnt" 
Rosa Lu~:cmbou:o:, dénonç.ent Lénine et les·. ·bolchcvi!:s conne des contl-·c-révo­
lutionnaires lJOur m~o:u:: .;'l.rétcndrc eux-w8r::es. 8. 1 1 inf;;rlllibili té, bacent leur 
jur:encnt sur le I:'k"\11C:UC ePart divinutoire den bolchevil:n : ceu;~ ci auraient 
dO savoir 5. l'vance. qu 1 il.s . cl laient 8tre .les instrunenJœ de la contre-révo­
lutiol"Wausscnent rnc1ica1es, ils: en: c.rri vent t~ condarncr. -la révolution d 1 Oc­
tobre. Al1 ! , si ces d6tractcurs in::aillihles (selon leu:t:::;:r;-oprc raisonnen""r-:. 
puisr;ue, ju~:eant contre-révolutionnaire les bolchevil:s nru:<tes consénuences 
(cs _fautee n.u 1 ils ont c_o:-:rr.1iscs, il est r;ien évident c1u' eux ·ne se tro;neron'l: 
5 a.r:1ais car sinon, devins conne ne :; cuvent f!U i 8tre . à . Îeur'ri . yeu:: tous l~s vrai:: 
révolutionnaires, il est certain qu'iln sc dénoncer'aien.t dès aujourd'hui 
COT.1::1e contre-révoltitionnaires) àva.ient nO 8·:::re.~Ù ia .. J?.J.t\p_e .dos bolchevi!:s, 
n 1 en doutons ;1as la révolution nondiale aurait snns· nul ·doute tro~~hé. 

*~--~~ .. ~~~~\v,...~(-~~~~ • 
. :P~ '-~~~~~. 

it=============;;;;;;;;:::;;;;;irli!lltTL REmlLTIOINAIIE===~============r;: 
nous .signalons la création d ',un coni té .P. 'Intérim. Contrairement à ce 

nue 1 1 appellation pourrait sug~érer, il ne. :;; 'n:;i t :,'as )')our ce .coni té 
de nener une lutte S!.,écif'in.uer.ent sect~rielle de nlus, s' inscr~vant dans 
la division orchestrée par le Capital et les orr;mi.isations le défendant. 
Ce .Conité se situe nettenent sur un terrain de.classe. 
J;>ans_notre '!)rochain ~uncSro, nous ':)arlerons beaucp.un plus larr;ef.1ent de ce 

· cor:J.i té- ai si que de notre 110~d ti on ù son su.:i et. Pour prendr~ cori·t::act avec 
.lu'i,. écrire sous double enveÏonne ~}: . . . 

. C~nité d'Intérim _(envelo:1pe int6rieur~) 

1\.VIS AUX LECTEURS 

Librairie· "l'bcrbe roupe" 
1 bis ruè d'Alésia 
75014 Paris (enveloppe e::térieure) 

:~.~ •. . 

'notre journal a eu quelques retards. Pour des motifs économiq-qe;:,;. et af'in 
de p(;mvoir r:tener la. lutte avec plus de rnOYel'l.S nous avons c~écidé ~n réunion 
de publier le· ,iourn'al· en ronéo (avec stencil électronique). 

Le :;roch ai~~ nuf..éro ( Juillet, Aout, Sept) sortira c~~~t . 'du mQ.i d 1 aout. 
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LE VIETNAM DE l1MPERIALISME RUSSE 

.. 

.. 



• 

---- ~ ' 

RHODES/E, ZIMBABWE: 
. , . . 

UNE LIBERATION NATIONALE. EN ÇHASSE .. UNE .AUTRE 

w élec:tioru, oiCIJOni..6é2..6 palll.e.4 f.:tat6-llf'Li6 e;t J..a ~-8~ 4e .6oid.. .f.ertJM.6 ; 
Jté6ul.:tat: une.. f-oi-.6 de ph.t..6 l..e4 pMJ.~ de Rluxlé.6i.e .6e .6on:i /.ai...Mé-6 abu.6eJt, au. Li.tw. 
de bOIJCOtivt. ce6 éles:.iiorw oiUJOIÛ.-6w palt. J.e capUat i.rd.eJcrudi.on, et de .t..u.tWr. powr. 
La Jtévolu:lion MJcial.e, i1A IJ on:t ,001tf1.cipé. en ~ lfWj.oJti.:ü. et ont élu. M .Mt.UJOhé. e;l 
· .6m mouvèmen:t de lihéJw.ti.iin · n.a:ti..orude~ Le cani:t.Q.l ~ .6 'eld IU!J'7Iiu. c.ortt?i.e 

1 en Rluxl.é6i.e., 1.e ,oouvoi..Jr. "f.oli:t", é:t.ai..t .~en.:t a.66eJ f.ai.i,l.e., Le.4):~{u.tal.i.t;w ~ ·rp.ti J.e d.étenai.ent. ~ l.o:tal.emen:l, étmit ~ üoléi. (/jqu, 1. 'IJJ'llié 
d, expJ.oi.:tafi..on tp.L 1 ed !..a Rlwdé6.ie.. . . . . . . . . ' .. 

le g.ouveJVU!.Jfren:i. de m.Smi..th, combaliu. (ialr. 1.e cop.i..tal.LMui .IW.6.6e, tpU. ~14· pbh-. 
. pàld dtU, !II.OU.V~ de. li.bélta:J:i_on, rw:f.i.onale, étaU. . .6ouf.enu j.J.L6qu. 1 a Ce:6 ~ Ûlllp6 

·· ~rJOJt. l 1i.m,oélt.LatùJme antéJW:.ain.; fJLU1nt.i l..a .6i.hiati.On devint /.Mr;f.hi, ce deini.e.lt opta ,OOUIL 
· urt: '(JDu.veJrnèmeh:t. capable de lflOi..nflzrWt. 1. 'oltihte .iocial.. et 1. 'ali..él'lf1i.i-on ~~te, en 
~ ·f.alimd. paueit. pdWL'~.6Ude, et- ai.ru,i_ de jouiA d'un~ e:t·.d'une confi..an,­
ce ·œJt:l.oi..ne d.an-6 ·J.e. piWJ.éi.aJri.cd.. La filei.l.hwJr.e. '.60lu:ti on powt. 1.e t:;4;".Jlial. in.te.JUUli:1.onal. 
éhU.:t donc un g.OuveM.emen.:t d 1 union· nâ:f.i.on.ale. · . . 

L 1 opbw.ti..on a daru: ·· 1 ici bien ~ 
1
r.JOWt · 1.e camp du copi td.l.. Voilà donc. au 

[XJUVd.Üt. J.e mou.vl!.lfU!rd de ~Jtafi.on rwi:i.On.ale de m .lt1w;a.bé: q.u.i., à v~ fu élec.ti.on6' 
,éi.ai;,t j".Jité4en.:téxcomme lté.vol.u:tioi1noi.Jœ pa!t 1. 1 and.en (}OW!eAiœrtten:t1 cQirmè un enn.emi. .i.nc..on 
d.i.tlonntd. du g.ouveA~W~ten:l Snti:lh.; e:f. voilÀ ee ntâe. fiiOUJiencen:l de l:ibélta:ti:on no:lional.e 
( 1.e ZAN1J) qui. l.ltœlai.Ue aJLj.owul 1 lwi.. avec. d.e6: memblle.6 de ·1. 1 onc..ün ~· Cewc­
ci.. h!wt ~ 1 ain.6.i ~ do.6.6i.elr..6 et. ~~ ~ à hwt ·IUJb.ii.L«<.e de 
1. 'E.tat capi.i.ali dt.e ~~ une. p.l.u.4 ~ ,Ue en lfiLll«:he. et. un ''tttei llewr." /onc­
:ti.onnelileni. du~ pouvaiA. et enfin,· ~à ceJtt:a.i.nd capifii.li.6te6{b1.anc.6} 
d 1 avoi.Jt con/1-anc.e. danA 1.e nouveau. g.ou.ve/UWII!eJ1:i. ·. · · '~ · 

Quand I.e ZANfl awr.a .la .6; :bitfi.i.on bi:en · eii l'fUlin il tJOWCJta. .6e ,f'.Je.lfme:li.Jœ de flteilJœ à 
1 'écmr:t 1.e6 delcnièn.e.6 ,f:JelwonnalLt.éA de 1.1 ancien. g.ouveJUWtten.t .qui- !1 .6ont enc.oJœ od.uel-
lenrerd. . 

Retde. à .6avoiA tr:.ai.nf.ewn:l .6f la RlwclétM·.e .v~ Jt.e.ld.eJt .OC.. 1. 1~ t1.5. ou va 
~ ..WU6 l 1 ~ •'U.(.6.6e1 4i_..lA. pl.u.6-vol.ue. ~ pa1t 1.e htavaiL du .rJJWlé-

. ~ · Jrlu:xl.é6iel1.6 con:tùw..eJr.a . à ;fXIIlii.A. en ~ paAf.i.e. ·4Wf.. {l)a6hi.nq,:ton · au bien .ür.a 
.6Wt MoU6cou.. C'etd I.e. pMb.l.àœ d.e6 œpitali..~w que ck dü~ /.a ~valus.. NOU-6, 
fi.OU6 dlnonÇOI1.6 fu m.ou.v~ de .libéw.ti.on nati.ono.1..e. COPJIIIe f cf. llJ.a,u,e r.J~ J 
~ et donc. c.omt~~e con:bœ.-Jtévo~.. . . . .. . 

.. Au .Zi.mbahwé~ ~ Vt.oubl.e6 .6oci..awi. . 1.1 onc.i.en. . , . • . c.om.ba;t;taU .la . ' . ' ' . . " . . que . x.eg.utte. . . palt 
~ _,~ d.é6oltma.i6 com/xd;l;u.6 pa!t de.6 ph.L6 .6llhtil..6, . dtJn:t ·I.e. pl.u.6 I.OJd 6eiW. 

pMbahkmerd La :teda:ti.ve de mi..6e .6Wt pied r~arz:t6 ~- OU.Ve!CÛ oùx :bea-la ~.·· i 



vai./..leWU~ noi.Jr.6 1 ntltp"Û il .6e1U2 c/i.z.: ''Auj.owu:l'lzui.. powt VOU6 C 
1 e6f. UIU!. ~ vi.c:toi.Jc.e. 

VOU6 c:.oni:i.nuq. d 1 êhœ. expl.oli.éh, flfl2.i6 paJt de6 tp!Jl6 tptL ont La fll~e. coul.ewt Je. nP.I.II.l ~ 
" r~ a 

v~. . 
llujouNJ.'IuU.. 1.. '~ na:ti.on.ale n 1 exit,te. , corrnre I'WlL6 1.. 1 av011.6 dit ~· - : 

cle.ntmen.t.., I.a. ~ o-.e l..e6 C1Lihœ.6 POIJ4 du. :::r.ôelta ~ 1..a. coupe de. 1.. 'i.m.péJr.la. ..:. ~ 
.l.i..6ttte., .ôoli:. fJ .5. , .ôoU. RU.6.6e.. Le6 ~ de L.i.béJc.ai.Lon naii..on.o1..e , 60U.ô Le. ca.o.i..:la.l.i..6-
me. déca:len.i., ont peAdu. ·Le .6e.n6 qu. 1 e.Ue.-6 pouvai.en:t avoi..Jt QJJ. 19 ° 4i..èc.le.. E.1..l..et,' n2. ~.Joni 
1~ ~ de6 .l.tJ;t:.tsu, en:bœ le.-6 de.ux ~ ,l'JOUit .6

1 ~ une. ~ paldie. 
d,.e. lA p/.JJ.ô-va.l..tœ piCIXÛli.:le. dan.6 hd1.e. ou. f.el..le pàJt:Ue du. monde.. 

· Quand 1.c. 1>:JJWI..é:t.altia:t 6e .l...a.i..64e embJri tJ*It po1t ce.6 ~, il e.td t:ion.6 UI'U!. 

voie .6an.6 1.6.oue. powt. l..ui.. Led ~ capitu.l.i. 6f.e6 v~ 1101.1.6 /ai-~t.e CJWi.Jte qu. 'en 
c1wru;eant de ~ nD6 condil.i.oru, de vie ch.an.~; c 1 e.td f,owc. QueL que 60Lt 
le.IJ, di..Ju.".f;eonh., daru, Le. 61J6i2me. ca?.ii.al..itd.e ,nol./4 6omme.6 c.ondamn.M à "vivJt.e" comme. 
~e6 6al.alti.R..6, à p;c.odu.ùœ. de6 Jti.ch..ei.J.6e.6 qui. ne .6on:l:. pa6 poWt nol.l4, à COI'l.60t1tf/Zelt 

~ powt ~ noVu!. {.o~«:.e de btavaU, e:t tin/in à ê:bte j.et.é1 aux. oJaiu_ 
Jt.e6 quand fiOfL6 avOM f..inJ-6 d 1 êhœ. ~. 

Auj.owrd 1 lwi.., et ce depui.6 l..e début. du .6~:ècle, Le ~o.i.i.al.i..M.e. a CJCR..é /..e6 cond.i..i..iont 
-ohj.edi..ve-6 de 6a cieA:bwc.:tion n.évol.uiionna.i.Jœ ( uni.f.i.cai.i..on c.apiial1..6f.e da monde.., ,r.JICol..é­
iLvti..aJ. mondi.al e:t po~ btè..d pu.i..66an.:t) e:t Je. lA 1t0.pide. m.alt.Ch.e ve.Jt6 l..e commu.­
rri./.>me i.nt.étpw!..f vu l..e niveau a:li:R.in:t pwr. Le. dévelorJ,oem.en;i ci.e6 /oltC.e6 piClXi.u.c:ti ve6 J • Le 

•t. l" 1 ,./uA J_ If • d'~~ .. ~lf Cll(U4/.J Mte n a r~ u.e IWL6on ~""'" • 
NOt.l.ô devon6 'donc. Mn.~ 1..a f.au-6.6e al.hYcn.ati..ve,,r.JOWC. l..e p!tOI..éi.altiat.: f1WU.Vai...6 d..i.Jtj__ 

g:tzan:f., bon dUci.~, e:t l'/tOittJœJt l..a vé.Jti..i.ah.le al.hYcn.ati..ve: Jtévol..u:tion .60CÜ!Le ou. 
lxurfxuti.e. 

TCHAD 
Déjà ~ cen.:i:.aine6 de; mold.ôf et. ça c.oni.i.nue). La CQU6e en e.td 1.. 1 ~ent. : 

nti..J.i..t.ai.,ent.Jt.e l..e6 ~ f.;rac:ti.orw de ~ claMe d.i..JU..~, powt l..e pouvo.ûr.. . 
C/w4u.e dùtirp.an:t a 6on. aJrntée( e:t a été d.an.o l..e pao6é :fowt à i.Dwr. .6oui.enu., comlxd:b..t ou. ..: 
f.JcoJu.. fXl't l.a F Jr.OnC.2. J .. . . 
-lli6.6en HahJté; .~ de. â1. Déf-eru,e., a 6on allmée:.k6 Fo)(CR.A AlUnée~.~ du. Nolrd. 
-1..2. p~ du t;o~,M.Goulwuni.. en a une au.:bte.:h!.6 F 01tCe6 A~Unée.I.J du Peuple. 
-1..2. l.i.e.u:tenon.:-col.on.el Kamou.gui. a l..a 6ienne. aJ.LMi.. :Le-6 F OJUZ6 Alrméel.l du. T dra:1.. 
-Le m.i.ni.4i.Jœ · d.e6 ~. ~ en a lJJle ér;alent.eni.:l.e.ô F ollC.e..6 A~Unéel.l Clvcé:tienne.6. 

Une c.oa/.ii)_on. 60tdenue paJt l..a l.g.bie et 1.. 'An.g.ola, vale:t6 de I.a. Ru.66i e, et. c.ompo.ôu 
de TUJfffbM.LL6e6 /.Md:i.:OM d.on:t Le. F.A.T, l..e F.A.P, Le F.A.C, .ô 1oppo6e au F.A.N de Hi.AM!n. 

NahJté, .tJOUhuu.t pa;t 1.. 'fwpt.e. et l..e Soudan, vale:l4 ci.e6 (J .5 .A d.an.6 1.a M.gi.on. 
On voLt donc qut?- ce:tte. ht.'k .de d.éJwu.Le. eni.Jœ. ,rxur:f.i.6art:IA du._ bl.oc U .5 .. A. et. pcvr.­

:f.i6ant4 du. bhx:. Ru..ô~.Jef avec. ~ d' aU..i.ant:.e6 daru, l..e pan.Uvt de CJr.a.bet, na:ti..on.al. ,-· 
c/. 1.. 

1 
h..i6J:pi.Jr.e de.6 ~ tch.adi..ennet. depui.6 tp.tel.que:6 ann.ée:.6. ) • 50U6 cou.ve:Jtt de. 

l.u.;t.f.e-6 ,I'XIWt 1.. 'i.nt:l..é.pendace, Le 6oci.al.i..4m.e, I.a. ~é, l.e Nolrd, 1. 'l.ôl.am., le Sud • ... 
( IUl!Jell la men:tion. i.nu.ii..l.e), c 'e.td en /oU lJJle 1u:lte. de Jr.api..ne6 c.apU.al.lde.. En e/J.e:t 
le 60U6~6ol ::tc.h.adi.en., en palti1.t::.ul.i l.o.. bande d' Aou1tJu., au No!td., gue 1.ei.J Vwu.peA 
/q.bienn.e.6 OC;S'-'~ #lA, et. ~ l..a f.J;.bie IU!vendi rpl#-, eAt Jtich.e en fftÜte:Jtai6 IW/lv.1 

e:t· (Jlï pJvw/..e. a ~ i.Jwuvé à XXJ km au No!td.-Ot.Le6t de N 1 Dj.amena. D' aubr.e.6 gi..6emenf.6 
ont été lt.e.pélté.-6 ai.1.l.eJ.vu, t:ion.6 Le. • ' < . • 

La 6ali..6/.at:::il de 1.a ~~ f.lP-. .6 '~e de.. qu.e./.q.Jte-6 IJIQ.ô.6Cl.C/Ui6 • •• 

MAROC 
Deptt.Ù 1.. 1 évacuatiOn. du. 5a/wJr.a Occ:i.den.ta.l pa!t 1.. 

1 U(JOIJ112.1 k P ofuaJtio h.J:f.:œ mi.J.il.ai.­
/f.eJfU!Itt, Qll/ffé. et. foJUn.é palt 1.. 'AJ.g.éJr.ie., c.oni.lu! I.e. MOIWC, powt 60ft i..nt/..épendon. 

C e:tte. l.uile. aduvrnée., qui a dé.fo. l..a nroJtt de c.en:i.ni.ne.6 d 1 homtne.6, 6e d.é.lwu.l.e powr. l..a 
·mai..nnti.6e .6wt l.e6 ~ du 601.1.6-601.. 6ah.rut.ien et. 1.a ,oolli..ti..on ~ et. éc.onortti.-
que de .6a côte. . 

A ce ilt.Jte, l..e 5ah.a.Jca Occ.i.den:tal c.orudi..tt.te. un en.i,m.t de ~ daru, 1.a 1.t.clte. .i.nh!Jt­
.impéJr.ia.llite f Ru66i..elfl .5 .. A} e.L tp.JR-lq.u.e. 6oi.:t L' abot.J.Ü.46ement. de CAdte 1.t.clte. de ''J..ibé-
JUdi.on. na:ti..~", ce ne .6eJla q.u.' W1 pion. de pb.J6 ou de ntO.i.n..o ou. pJW/i.J.. de .l 'un de 
1.. 1 Ql..t:bre dé6 deux. bl..oc.6 i.mp~. 
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1
rJe,JU,Ot'li?.et. or..t été c.on.iJr.ai.ni. à 1. 'exil e:t .6on;l m.enocée.6 CÛ!. /.amine., ~o:J.d.émi..e. 

ef.c ••• 
L 'Ogaden et.i occupé fJalt. L 1 aiV'IlP..e é:lhi,..oru.enrtR. é.pau1.é2. paJt 1 OXJ c:orUJe.il.l.eJr..6 JU.L4.6e.i et 

17CXXJ MJJ.dah, cu.bai..n.6 en 1..u:li.e con;b;.e le F Jt.Ont CÛ!. Li.bbt.aii.on de. .la Somalie Occ.i.d.entat..e 
aupa;tavard .1ou:fenu. pcvc. ce6 r.l~U coMeillP..Jr..6 et .6ol.dah, du 11.1ociati..Nne.". 

Voil.à bi..en la Jr.éaü.i.é abfecle. de.6 Luf.ûA de libbw.ti..on n.ati.onalet. .6oil.-d.i...6ant . plWgJte-6-
.: .-1.-· 
~-· 

ALGERIE 
A ta 4ui..te de L' i.nf:Vtdi.di.on dr W?e. ~ .6Wt le be->rhélr.ù,me à Ti.Ji­

Oupu1 tut mouvemen;l de -JtR..voll.e .ô 'ehi déc.le.nch.é. à pc»ti:J.A de cel:i.e. vi..l.l.e, 
c.lan.6 toui.e La Kabf!Lie. 

Le mouvement, d~ pa;r.- l€.6 ét..ud..i.ant.6, a JœÇU i.mrrtédi.ateme.ni I.e. .!lOU­

lien de. .la oooulation en. g_énéJr.al, y complti.-6 celui._ de-1 ouvltÛ!.Jf.6 ·de.ô u.41..­
n.e..6 w .,~ lmpolti.ard.e6 fE..bd..r.nnifl.ue e;t T exUleJ de La ~on. 

8i..en 'loi.n. de .1 1 a;t;l.atp,wt à l 1 ar.dne. éi.abli. en dé~ l' ex,r:do4af.i-on 
.6<1LLVat}e du. nJWléi.aJciat., la mi..ôb..e économi..q11.e e;t .ôOCi.al.e ( JW.vi.vk paJt 
la oén.wùe d la Clti...6e d·L lo:;emerd, en. Alçpbri.e), le mouve"flen.i .ô 

1 
e.ôl 11.-

, ' . J. J. • du J . : J. ' l, , . -1.-·--- de mité a la ~t.evem.J..i.c.a;Ü.on a.e La Jte::.onJ!WAAt:.ance a.:w~ a ex:u.uu~ 

.la cul..i:.wte be.~tbé7..e. t1uif-, il a r.:zve:uÜ.qué l' inté;pc.a;tion du beJr.bW.tJ"le. 
à L 1 o!Ubte éi.abli. 

Le /.ail qu.e la ).VL~ve !Jénbtale ait été ..tJtM !-o!t:hne-'1i .ôu.i_vi..e. m.on:tJr.e. 
que tou;.f.u le-1 ~ .6<J:::. .i.ale..o en l(ab~üe .t-e .1ont ~ toui.ô ilt­
~ conf.ondu.6, dar.A œ_ii,z. n~. 

r ' · 1. ---~J- '' ~J.~ ;,.-};;.,..,..; J_ .. .la" race a ce mou.vettent ~ nR. d.em.aru.:.e tpL a ~'e -"U~- u.arl4 commu-
nau:lé nationale n 

1 
c!et:t à cl...ùœ. à {..aUœ tœeonn.atiA.e. .ôwdou:l. .la l.an.lJLœ. 

bellhélte comnre véh.i.cul..e de. l 'L-:14ololj.ie o/.f-i-ci-elle, f.aci-ti..t.ant ai..rt6.i bA 
JWP,nnltf..t, avec. l'Ehd,œ.l.ui..- ci.. a ~ 100/t un.e ~tepJreM.Î_on .1auvarpe. 

· r-- J. tmJ • , • " L't:.:--1. -~~ ' · • • ---1.~~ '-: au nom a.a L u'ni.:f:.é · noi.i..o.n ·:de • ~ w..g.elu.en. a CJ.I...IU>L mcxc-vœ; -6a f-L'A--

biet..61!.1 c 'ut-à di.tte .60,;_ i.néapat;,Ué. à i.rdé:;pwt cette Jœ..vendicati..on. 
Il e..1t .inc,ppable de. iWd.i...;eJt. L 1 un.JJ.é na.lionol.e du cap~ d 1 E.ta.t 
a/..f;-é.lr.i-en. et en Jœ.je;t:J:.e rpw.ô.1i.Ù..r:;1f.erd. la lT.e.!>po."Mahilil.é hWt urt .60i.t di..-
.6ani cnmplot ~a:tiona.l. ·• · 

(elde6,Je.6 ca,?ila.U.Hn/!A rudi-OP.a!.IX dont 1.eA i~ .ôon:l J.é6é.!J en. 
Al.tpbti.e. ont. te.n;l:é dz pltr:/-{1.-fe~t de. c'M tlwt.tbl.e-6 .1ociaux. powt dé.tdab.i.li..-6eJt 
le 

1
'3ouvoi..Jt. en place., ~tc:;-::.etta-d. aint:!.. en cat.L6e .le IUlp,oo!d de /.o~CCS!.ô 

i.n:l.elvla:tional. dar.-6 la ~ r c/'- .le-6 d.é"flOCJUJ:teL, aû;éA.ien.6 pM-occit:len.-
:ltJwc et Il aMan Il du. tr1aJWC 1 <tui- a .tout ck .6lJ.i.12. i.n.aW]Uité une aca:l.ém.i.e · 
beJrhèlœ.). En. /-a1:l k rtl(f'.J.'/r;'-:cn.t:. n 1 a ,tJr..obablemen:l pa6 été mani.pulé de 
l l---1.~-:-. ,,.,,., ~-1. /1_, '~- ·• J_. I:J.: ___ J_ •, ~u.e:tVt1 tJ!~~e -60-I.A.. ~ plr.l!!.:u!.?U:.t.OM u.eo po~ccvw..o exiJ.e-61 t.ou:û!..6 
~ conlandue.?a 
_ La JC.e.vendi.caiion de La Jrt>.COf'lFUI.i4-M:zn.ce du dJwi.i. à !.. 1 ex.i..6.f.ence de.6 
1.anfJue.6 · ~~ opplti.r!Pe..ô pa;t ~ i.ant,ptlf!A d' fi.a;t, flh6i.milan:l ce dJwU 
OJiec. une iden.t.J..té Jtebwuvée, n 1 t!kt en lté-::dité qa 1 une ~on de · .. 
pl.u.6.llarw .le c.odA.e de œ:tb~ .. hoci..éi.é d 'expl.oi:ta:tion. 1.eA /Wm,'Ttet. n.'cëi·aûn.t 
qu.' en· i.an:t q.ue ~; ( vahw.:tO d' éduuu;.e.J e;t donc. -6ont c/J.ptM6édé..6 
de iotde.. i.deniLt.é.. En e/f.e.t-1 u.'1r... r;~a.>r.clwndi..t:.e a-t 1 el.h!. une i.d.en.iLté 
au:tN!. q.u.e .d-a valewt w:.:w:lzande ? 

ll.i.n.61., une f.oi-6 de phu., .& rrol.~ f1tl,fôli/ié, l..u:tte poiur. -6011 
;,..-J..;,.,._,-Jinn J __ - ··--··./.~ • • --1- • ~~-I:J.~ L_. ~-...,~..............,. ~ tPZe comn;~wu.t..e r..r;;;U.o;~,;. pu. en~~ e-6i. ~ 4Wt 

40n a.MeJtVÛ-6emc'ni. en. i.ant tp.e bG.fe. à [JIWCI..LÙJte. de .la p.lu.4-va..lue.. 

· Néanmoin.!l, U ,l!.atd li;I:outeJc. ·?ue CO.'lime dm:-6 chaque fiiiOU.ve.m.en;t de ce type une IIÛnoJÙ.:f. , 
d'i.nt:!Lvi.t:l.u61 d.épa.6t>anf. i.e. .4.tade. .!d:.ltl.c.k dtt: La"!U!vendicaü.on cuUwudle" a 

1 
.6a f"ltdle. 

tp12. f ailar.pœ-1 de. lfW4tJL~e-61 .)ace.~~ de. g;wnrk h.o.te.û, i.ru::end.üt. d.e. La vlu.a' J:::,. -
n&iJt.i.l,:tJce J, 1!'2/IÜ.ô en cœ.!.ôe dU~.ent 1. 1 Ei.at copi.t.ali Ide e;t donc. .liu, co«M.6 Il~ de 
L 1 op~ de :tou:te~:; .--&.6 nû.Jw.'r,;;:.:f.é.6. 
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"La reli~ion est l' o:;iun du ~)eup le". Ln l :afia re­
li,..:ieuse vend cet o1:-iur.t. Elle a retrouvé récenrnrmt n 
I'aris les autres :Iafias vendeuses de dro,.,.ues, nr~_nci­

·._ ~-,àlement la Mlïfia stali.nienne. ~ Iarchais et le P:- · -:: 
serrant la nain, ~uoi de plus nor~nl ! 
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